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2000 pèlerins pour les 70 ans de 
Notre Dame des Neiges ! 
 

Les samedis 10 et 17 décembre  
ont réuni de nombreux 
Pèlerins venus prier  
Notre Dame des Neiges 
pour les 70 ans de la bénédiction 
de sa statue et de la fondation 
de la Famille Missionnaire 
de Notre Dame 
(p. 3) 

Le mot de Père Bernard  
et Mère Magdeleine 
 
Bien chers jeunes amis,  
 
bonne et sainte année 2017 ! 
 
Nous espérons que vous avez pu 
vivre un joyeux Noël. Plusieurs 
d’entre vous ont participé à la 
Grande Fête de Notre-Dame des 
Neiges, en ce 70e anniversaire de la 
bénédiction de la statue à Saint-
Pierre-de-Colombier. 
 

Nous vous invitons à remercier Dieu 
avec nous pour toutes les grâces 
données par Notre-Dame des Neiges 
depuis le 15 décembre 1946. 
 
Ne nous laissons pas décourager par 
les évènements du monde et les divi-
sions dans l’Eglise, mais soyons des 
petits collaborateurs zélés du Cœur 
Immaculé de Marie. 
 
Sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus est 
notre modèle : elle a vécu et cultiver 
l’esprit d’enfance évangélique, mais 
elle a aussi voulu être une vaillante 

guerrière dans l’imitation de Sainte 
Jeanne d’Arc ! 
 
Alors, en avant pour une bonne et 
sainte année 2017, en étant de petits 
enfants de Dieu et de vaillants guer-
riers au service du Cœur Immaculé 
de Marie pour hâter son triomphe! 
 
Je vous bénis affectueusement et 
vous assure des prières et de l’affec-
tion de Mère Magdeleine.  
 

                      Père Bernard 

Peut-on être chrétien  
et scientifique ?  (p. 5) 

En marche pour la vie ! (p. 7)  
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Actualité de l’Église 

In memoriam 
 
Le 26 novembre dernier est décédé le père Peter Hans Kol-
venbach, ancien préposé général de la Compagnie de Jésus. 
Ce prêtre néerlandais, âgé de 87 ans, a exercé sa mission 

auprès des jésuites de 1983 à 2008. La Compagnie de Jé-
sus, fondée par saint Ignace de Loyola au 16e siècle, 
compte aujourd’hui environ 17 000 religieux. 
 
Quelques jours plus tard, l’Opus Dei déplorait à son tour le 
départ vers Dieu de Mgr Javier Echevarría Rodríguez 
(photo), prélat responsable de l’ « Œuvre » depuis son élec-
tion en 1994. Décédé à l’âge de 84 ans, Mgr Echevarría  
avait été très proche du fondateur de l’Opus Dei, saint Jose-
maría Escrivá de Balaguer (1902-1975), canonisé en 2002. 
Il fut son deuxième successeur après le bienheureux Álvaro 
del Portillo (1914-1994), béatifié en 2014. Le Pape a mani-
festé sa proximité spirituelle avec les membres de l’Opus 
Dei par ce message adressé au vicaire auxiliaire de la préla-
ture, Mgr Fernando Ocáriz Braña : « suivant l’exemple de 
saint Josemaría Escrivá et du bienheureux Álvaro del Por-
tillo, à qui il a succédé à la tête de toute cette famille, il a 
donné sa vie dans un service constant d’amour à l’Église et 
aux âmes ». L’Opus Dei est un mouvement qui comprend 
90 000 laïcs, dont certains sont consacrés, ainsi que 2000 
prêtres. Le charisme de ce mouvement ecclésial est de pro-
mouvoir la sainteté des fidèles laïcs dans l’exercice de leur 
devoir d’état.  

80 bougies pour 1 seul gâteau 
 
Le 17 décembre, notre Pape François a fêté ses 80 
ans. Commencées par un petit déjeuner pris en 
compagnie de 8 personnes sans-abris, les festivités 
se sont poursuivies par une messe concélébrée par 
plusieurs cardinaux. Le Pape s’est alors adressé à 
l’assemblée en rappelant l’importance de se souve-
nir des bienfaits de Dieu. En une seule journée, des 
milliers de mails ont été adressés au souverain pon-
tife, et ce en de multiples langues. Parmi les dizai-
nes de milliers de messages de lettres, plus de 1000 
ont été écrites en latin : à croire que la langue offi-
cielle de l’Eglise catholique romaine n’est pas en-
core toute à fait morte ! 

Le Pape François 
attendu à Fatima 
 
Confirmant une rumeur qui courait depuis quelques 
temps, la salle de presse du Vatican a officialisé la venue 
du Pape François à Fatima les 12 et 13 mai prochains. A 
cette occasion, le Saint-Père présidera les cérémonies du 
centenaire des apparitions de la Sainte Vierge aux trois 
enfants de la Cova da Iria. Ces dernières décennies, le 
célèbre sanctuaire portugais a été plusieurs fois honoré 
par la venue des Papes. Saint Jean-Paul II s’y est rendu à 
trois reprises après son attentat (en 1982, 1991 et 2000). 
Benoît XVI, plus discret, a cependant laissé un souvenir 
impérissable lors de sa venue en 2010. Quant au Pape 
François, prions pour qu’il reçoive de Notre-Dame de 
Fatima les grâces nécessaires à son fonction.  

Les élus de la région Auvergne-Rhône-Alpes à Rome 
 
Sur l’invitation de Philippe Barbarin, cardinal-archevêque de 
Lyon, 260 élus de la région Auvergne-Rhône-Alpes se sont ren-
dus à Rome pour y rencontrer le Pape François et plusieurs cardi-
naux. Parmi les membres de la délégation composée de maires de 
villes ou de villages, de représentants des départements et des 
régions, on comptait notamment le maire-sénateur de Lyon Gé-
rard Collomb, ainsi que Laurent Wauquiez, président de la région 
Auvergne-Rhône-Alpes. Un moment-clé de ce « pèlerinage » fut 
l’audience particulière avec le Pape François, le mercredi 30 no-
vembre. De cette rencontre, nul doute que personne n’en sera 
sorti indifférent, quand bien même des divergences notables de-
meurent entre certains élus et le Saint-Père. 
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Actualité de l’Église 

2000 pèlerins pour les 70 ans 
de Notre Dame des Neiges !  
 
En l’anniversaire des 70 ans de la bénédiction de la statue 
de Notre-Dame des Neiges, les pèlerins sont venus en nom-
bre pour prier à ses pieds. Réparti sur deux samedis, le pè-
lerinage en l’honneur du Cœur Immaculé de Marie a attiré 
cette année une foule de quelques 2000 fidèles, originaires 
de toute la France et même de l’étranger. Si la présence des 
délégations syrienne et irakienne fut très remarquée, celle 
d’Allemagne, elle-aussi, n’est pas passée inaperçue. Invités 
par les sœurs du foyer Domini du Litzelberg, plusieurs Al-
lemands ont franchis le Rhin et supporté la fatigue du 
voyage pour venir honorer Notre-Dame, sise sur sa petite 
colline ardéchoise. Comme l’avait annoncé en son temps le 
Père Dorne, Notre-Dame des Neiges a dépassé les frontiè-
res de l’Hexagone pour ravir le cœur de nos frères alle-
mands : Magnificat !  
 
C’est d’ailleurs la joie qui se lisait sur tous les visages du-
rant ces jours de grande grâce. En apparence, rien d’ex-
traordinaire ne s’est passé en ces deux samedis ensoleillés : 
grand messe, repas, procession auprès de la statue, bénédic-
tion du Saint Sacrement. Bref, rien d’original ni de très 
spectaculaire. Mais, dans l’invisible, ce fut bien différent. A 
en croire les multiples témoignages reçus par nos foyers, de 
très nombreuses grâces ont été données. Une fois de plus, 
nous pouvons admirer l’action maternelle de Notre-Dame 
des Neiges. Vraiment, la Sainte Vierge est une mère incom-
parable. Aussi, soyons fiers d’être ses enfants !  
 
Enfin, il n’aura échappé à personne que notre église est 
devenue bien trop petite pour contenir la foule des pèlerins. 
C’est pourquoi il nous faut maintenant penser encore plus 
résolument à la construction du sanctuaire du Cœur Imma-
culé de Marie. Que la Sainte Vierge Marie nous guide dans 
ce projet et que son époux, le bon Saint Joseph, trouve de 
généreux donateurs pour le mener à bien ! 

Un nouveau 
vénérable marseillais 
 
Le Pape a reconnu le mercredi 21 dé-
cembre l’héroïcité des vertus de 5 
baptisés, parmi lesquels 3 religieux, 1 
prêtre et 1 laïc. Encore une fois, l’Ita-
lie et l’Espagne sont mises à l’honneur 
puisque les deux nations comptent 
chacune deux nouveaux vénérables. 
La France n’est pas en reste puisque 
l’un de ses fils, Jean-Baptiste Fouque 
(1851-1926), fait partie de la liste. 

Surnommé « le saint Vincent de Paul 
marseillais », ce prêtre fit preuve 
d’une bonté exemplaire qui le poussa 
fonder de multiples œuvres de charité. 
Compatissant à toutes les misères de 
son époque, il arpentait la cité pho-
céenne en multipliant les gestes de 
bonté. On lui doit notamment la créa-
tion de l’hôpital Saint Joseph, bien 
connu des Marseillais. 
Aussi, nous nous réjouissons de pou-
voir prier liturgiquement ce nouveau 
vénérable. Et oui, peuchère !  



 

« Quand nous n’y pensons pas, nous coïncidons sur plu-
sieurs points, mais si elle sait que je dis blanc, elle dira 
noir et elle croira que c’est noir et jugera tout à fait im-
possible de changer d’avis  » constate tristement Mère 
Marie du Sacré-Cœur à propos de sa sœur et première as-
sistante, Mère Marie Pilar. Celle-ci, personnalité riche et 
autoritaire, accepte en effet de moins en moins l’autorité 
de sa cadette, dont elle a été jusqu’à présent le fidèle sou-
tien pour la fondation des «Ancelles du Cœur de Jésus». 
Sa certitude orgueilleuse d’être plus à même qu’elle pour 
diriger la communauté la rend une proie facile pour le dé-
mon diviseur dont elle devient le redoutable instrument. Il 
suffit que Mère Marie du Sacré-Cœur prenne une décision 
ou propose une orientation pour qu’elle se heurte aussitôt 
aux innombrables et éloquentes objections de sa première 
assistante. Ceci ébranle peu à peu la confiance des autres 
sœurs du Conseil qui, tout en considérant leur Mère géné-
rale « bonne et profondément spirituelle », en viennent à 
douter  de son aptitude à diriger la communauté. 
 
En 1893, suite à une campagne de désinformation où la 
vérité et la charité les plus élémentaires n’ont pas été 
conviées, Mère Marie du Sacré-Cœur est déposée par l’au-
torité ecclésiastique et Mère Marie-Pilar élue Mère Géné-
rale. « Dieu me demande la pratique de solides vertus et 

pour cela me place dans des conditions de les pratiquer » 
remarque doucement Mère Marie du Sacré-Cœur, meurtrie 
par tant de mauvaise foi.  
 
Elle est alors envoyée à Rome, où sa présence embarrasse 
la supérieure et les sœurs de la maison. Par déférence, on 
n’ose lui demander de participer au travail ménager. Quant 
à lui confier une activité apostolique, il n’en est évidem-
ment pas question tellement tous aspirent à ce qu’elle soit 
oubliée au plus vite ! Mère Marie du Sacré-Cœur souffre 
de cette mise à l’écart entourée de tant de  méfiance. Pour 
parer à l’oisiveté, elle cherche le plus possible à aider. Les 
sœurs savent maintenant à qui demander leurs « petits ser-
vices de rien du tout » qui, accumulés, arriveront à oc-
cuper les 32 dernières années de sa vie ! 
 
Elle s’accroche aussi à ce que lui a fait comprendre Jésus 
au fond de son âme : « Ton travail d’aujourd’hui est de la 
plus grande valeur et il rapportera bien plus de fruit que 
celui d’autrefois à la congrégation. » Telles les fondations 
d’une construction, elle doit être une « une pierre résis-
tante, certes, mais aussi brisée, bien enfouie et toujours 
prête à se laisser tasser davantage ». Ainsi soutenue, la 
congrégation des Ancelles va accueillir en ces années de 
nombreuses et ferventes vocations, et accomplir une belle 
mission au service de l’Eglise. Mais ceci, sans que per-
sonne ne fasse le lien entre le bel édifice qui s’élève et la 
pierre de fondation qui, à Rome, se tasse et s’enfonce da-
vantage dans l’oubli, à mesure que le poids qu’elle sou-
tient se fait plus lourd… 
 
En 1903, Mère Marie du Sacré Cœur obtient, lors d’un 
contexte encore bien difficile pour la Congrégation, la 
conversion profonde de sa sœur qui, à son exemple, saura 
se sacrifier pour l’unité. 
 
Le 6 janvier 1925, après 32 ans de vie cachée, Mère Marie 
du Sacré Cœur meurt comme elle a vécu, discrètement et 
ardemment, toute tendue vers la céleste rencontre à la-
quelle elle se prépare depuis si longtemps. 27 ans plus 
tard,  elle est sur les autels et ceux qui le veulent peuvent 
encore aujourd’hui prier devant son corps miraculeuse-
ment conservé. 
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Vie de saints, témoins 

Sainte Raphaëlle Marie du Sacré-Cœur (1850-1925) 
(suite) 



 

Nature 
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Peut-être chrétien et scientifique? 
 

La raison scientifique suffit-elle à expliquer l’univers? 

« Peu de jours pour rendre joyeuses 
les trois prochaine années ». Ça y est, 
c'est sûr, c'est mathématique, en un 
petit investissement d'argent, vous 
trouverez le bonheur pour 3 ans. 
Qu'en pensez-vous ? 
 
On utilise souvent des données 
« scientifiques » où la cause (ici l'ac-
quisition d'une voiture toute neuve), 
produira indubitablement son effet (ici 
le bonheur), tout comme 4 naît néces-
sairement de 2 + 2. Ici : investisse-
ment limité + peu de jours = valeur 
infinie durant 3 ans ! 
Mais est-ce vrai ? 
 
Ce qui semble prouvé scientifique-
ment n'est pas forcément vrai, ou plu-
tôt n'est vrai que dans un domaine 
propre : celui du quantifiable et du 
mesurable. Le bonheur dont il est 
question dans la pub ne dépendra pas 
seulement de l'achat de cette superbe 
voiture, et ne pourrait même se réduire 
à la mise en place de simples facteurs 
extérieurs. 
En effet, l'univers peut être étudié 
sous différentes dimensions. Notre 
intelligence humaine, qui par défini-
tion est ouverte sur le monde, est ca-

pable d'étudier une même réalité sous 
ses différents aspects. L' « intelligence 
scientifique » s'intéresse à la réalité 
matérielle et en étudie les aspects phy-
sique, chimique, dynamique etc. utili-
sant le langage correspondant : le lan-
gage mathématique. 
 
Mais la question est la suivante : 
existe-t-il d'autres dimensions de l'uni-
vers que la simple dimension maté-
rielle ? Ce qui revient à se demander : 
quelque chose est-il vrai par le simple 
fait qu'il peut être le fruit d'une expé-
rience donnant, dans les mêmes condi-
tions, le même résultat ? L'affirmer 
reviendrait finalement à avoir une vi-
son de l'univers assez particulière, qui 
correspondrait à celle d'une immense 
horloge bien réglée... L'homme lui-

même, avec sa capacité d'orienter sa 
vie par sa volonté, de saisir les lois de 
l'univers, de contempler, avec sa capa-
cité artistique, serait tout simplement 
nié. Il nous faut donc élargir notre 
regard. 
 
Pour le scientifique, il est nécessaire 
d'avoir présent à l'esprit que ce qu'il 
étudie est en relation avec d'autres 
éléments qui forment ensemble un 
tout. Le cardiologue connaît le cœur 
comme un tout non réductible à un 
simple ensemble de tissus, et comme 
étant une partie d'une unité plus 
grande, le corps. Nous pouvons ici 
énoncer un donné universel selon le-
quel le tout est toujours plus grand 
que la somme des parties. 
 
L'univers lui-même peut nous apparaî-
tre comme un ensemble cohérent d’é-
léments. Il sera important dans la 
quête de la vérité d'avoir un regard 
assez large. La question du 
« comment » des choses sera impor-
tante, mais devra être accompagnée de 
la question du « pourquoi » qui assu-
rera une vision d'ensemble. 
 
En tant que chrétiens, nous avons la 
chance d'avoir ce type de regard parce 
que nous nous plaçons en quelque 
sorte du point de vue de Dieu. Dès 
lors nous pouvons répondre à notre 
question : oui, on peut être chrétien et 
scientifique, et c'est même en étant 
chrétien qu'on a le plus de possibilités 
de s'approcher de la vérité scientifique 
recherchée. 
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Formation doctrinale 

Le 31 octobre 1999 l’Eglise catholi-
que et les luthériens signaient une 
déclaration commune sur la justifi-
cation. Cet accord est-il accepté par 
tous les luthériens ? 
Les luthériens n’ont pas un magistère 
qui s’impose. L’accord peut donc être 
remis en cause par des groupes luthé-
riens quand bien même celui-ci a été 
accepté par une majorité d’entre eux.  
 
L’accord laisse-t-il subsister certai-
nes difficultés ? 
La plus grande difficulté concerne 
l’état du pécheur justifié. D’une part 
l’accord reconnaît l’action de la 
grâce, d’autre part il parle du baptisé 
comme « à la fois juste et pécheur ». 
Or pour l’Eglise catholique, la grâce 
rénove totalement l’être même du 
baptisé. La question est donc de sa-
voir quel « rôle » les luthériens recon-
naissent à la grâce. 
 
Peut-on éclaircir les ambiguïtés sub-
sistantes sur la question de la foi et 
de la grâce ? 
Pour Luther, en raison de la foi, le 
péché n’est pas imputé, cependant il 
subsiste. Dieu ne nous en tient plus 
rigueur si nous avons la foi au sens 
luthérien, c'est-à-dire de croire que 
Dieu nous pardonne. Cependant le 
péché n’est pas « effacé ». Notre 
confiance dans la Passion de Jésus 
fait que Dieu ne tient plus compte de 
nos péchés. Mais si cette confiance 
cesse, le péché est condamnable, car 
nous n’avons pas été justifiés. 
Pour l’Eglise, la grâce nous rénove 
complètement, d’un appartement dé-
labré elle fait un appartement neuf. 
Or pourrait avoir l’impression que le 
protestantisme substitue la foi à la 
grâce, mais ce n’est pas cela, car l’ac-
cord montre que les luthériens croient 
au rôle de la grâce. Cependant il reste 
à préciser avec rigueur comment ils 
comprennent l’action de la grâce. Le 
Baptême fait-il ou non passer de l’état 
de péché à celui de sainteté ? 
 
Qu’en est-il de notre coopération à 

la justification ?  
Catholiques et luthériens s’accordent 
sur le fait que la justification est im-
méritée de la part des hommes. Ce-
pendant les luthériens affirment que la 
justification est un don qui ne peut 
être reçu que passivement, tandis que 
les catholiques croient à la possibilité 
de coopérer avec la grâce, pour le 
moins en ne s’opposant pas à son œu-
vre. Les luthériens disent bien qu’il 
existe une participation personnelle 
dans la Foi, mais là encore, il faut 
davantage préciser en quoi elle 
consiste, pour savoir si cela peut s’ac-
corder avec la notion catholique de 
coopération à la grâce. 
 
Existe-t-il des implications à cela ? 
Essentiellement deux : la notion de 
mérite d’abord. La vie éternelle est un 
don immérité, comme le soulignent 

les luthériens ; elle est aussi une ré-
compense des mérites que le Baptisé 
peut acquérir par ses bonnes œuvres. 
Ceci reste un point d’achoppement, 
même si l’Eglise souligne que Dieu 
accorde aux Baptisés de mériter par 
pure grâce. L’appartement rénové 
peut encore être embelli, agrandi, 
parce que Dieu veut que nous partici-
pions à l’anoblissement de son œuvre, 
en coopérant librement à Sa grâce. 
Il faudra approfondir le sacrement du 
pardon : la grâce peut être perdue, 
mais aussi retrouvée par un nouveau 
don de grâce dans le sacrement du 
pardon. L’appartement rénové a été 
saccagé, il n’est plus habitable, mais 
l’absolution sacramentelle le rénove. 

La déclaration conjointe Luthériens-Catholiques 
sur la justification (1999) - (suite et fin) 



 Divers 
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Environ 2 Milliards. C’est à peu près 
13 fois la distance entre la terre et le 
soleil (en km). En nombre de se-
condes, cela équivaut à 63 années. 
Cela n’aurait jamais dû être le nombre 
d’avortement dans le monde. Si nous 
voulions consacrer un cimetière à la 
mémoire de ces victimes innocentes, 
il serait environ 213 037 fois plus 
grand que le cimetière d’Omaha 
Beach soit environ 15 millions d’hec-
tares : la superficie de l’Angleterre et 
des Pays de Galles réunies. 

 
Ce 22 janvier 2017, à Paris, aura lieu 
la 11ème édition de la « Marche pour 
la Vie ». 
 
Chers lecteurs, au lendemain de la 
Sainte Fête de Noël actualisant la 
naissance de Celui qui a voulu 
connaître toutes les étapes de la vie 
humaine, notre rubrique « divers » 
évoque une réalité qui n’est pas un 
simple « fait divers » que nous avons 
coutume d’oublier aussitôt le journal 
refermé.  
 
Parce qu’il est si important de conti-

nuer le beau combat en faveur de la 
Vie de sa conception à son terme na-
turel, nous vous invitons à partici-
per à la Marche pour la Vie du 22 
janvier à Paris. 
 
Plusieurs raisons nous pressent de 
lutter contre la montée planifiée d’une 
idéologie qui ambitionne de « tenir en 
laisse » toute une population, une 
culture et son identité. Le don de la 
vie ainsi que la famille, sont constitu-
tifs de la société. Démolissez la vie et 
la famille et vous obtiendrez la mort 
d’une société. 
 
En fait, notre combat vise trois objec-
tifs. 
 
Premièrement, défendre la Vie. Cha-
que vie humain est unique, chaque 
bébé est un être à part entière ! En 
marchant pour la vie, nous rappelle-
rons leur dignité personnelle qui est 
inaliénable. 
Deuxièmement, l’aide aux mamans en 
difficultés. Combien de souffrances ? 
Combien de mamans découragées et 
abandonnées faudra-t-il encore pour 

provoquer le réveil des consciences ? 
Notre situation présente est-elle digne 
de la fille ainée de l’Eglise ? A toutes 
ces mamans qui ont été meurtries 
suite au « recours » à l’IVG, nous 
voulons dire : ne vous découragez pas 
car la Miséricorde de Dieu est plus 
grande que tous les maux. Là où le 
monde favorise le péché puis démolit 
le pécheur, Jésus, par le Sacrement de 
pénitence, détruit le péché et régénère 
le pécheur contrit. Chères mamans : 
que Notre Dame des Neiges soit votre 
soutien ! 
Troisièmement, la sauvegarde de no-
tre identité de chrétiens français. Oui, 
la France est chrétienne, l’Europe est 
chrétienne ! Il nous faut, comme des 
petits enfants, aidés par la Vierge Ma-
rie qui écrase la tête du serpent, com-
battre la déchristianisation de notre 
pays, de notre terre. Il est donc temps, 
dans la charité et la vérité, de rompre 
notre silence coupable et de défendre 
avec énergie et constance nos enfants, 
nos mamans et l’avenir de notre na-
tion. 
 
Préparons et vivons cette marche dans 
la Foi, l’Espérance et la Charité. Dans 
la prière, confions-nous en l’interces-
sion de Notre Dame, patronne de la 
France : « Reine de France priez pour 
nous, notre espérance ô Vierge est 
toute en vous. » Que triomphe en no-
tre monde l’Amour et la Paix ! 
 
 

En marche pour la vie ! 
 

En ce 22 janvier, nous marcherons à Paris pour défendre et promouvoir la vie.  



 Le Pape François nous parle 
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Reconnaître ses péchés 
et se laisser recréer  
par Jésus 
 
« Laissons-nous transformer par Jésus, 
laissons-le nous recréer, en nous libé-
rant de nos péchés. 
 
Jésus guérissait  et les gens le sui-
vaient pour cela,  parce que son mes-
sage arrivait au cœur. 
 
Mais ce que faisait Jésus n’était pas 
seulement un changement du laid au 
beau, du mauvais au bon : Jésus a fait 
une transformation. Ce n’est pas une 
histoire de faire beau, ce n’est pas un 
problème de maquillage : il a changé 
tout de l’intérieur ! Dieu avait créé le 
monde ; l’homme est tombé dans le 
péché ; Jésus vient pour recréer le 

monde. C’est ceci le message qui ap-
paraît clairement : avant de guérir 
l’homme pécheur de l’Evangile, Jésus 
pardonne ses péchés, il le recrée. Il le 
fait totalement nouveau. Et ceci scan-
dalise !» 
 
Que le Seigneur nous aide à nous pré-
parer à Noël avec une grande foi, 
parce que pour la guérison de l’âme, il 
faut une grande foi. Être transformé, 
c’est la grâce du Salut qu’apporte Jé-
sus. Il faut vaincre la tentation de 
dire «moi je ne vais pas y arriver», et 
se laisser au contraire recréer par Jé-
sus. Courage, c’est la parole de Dieu. 
«Tous nous sommes pécheurs, mais si 
je me contente de dire "Oui, oui, j’ai 
des péchés, je vais me confesser", tout 
en continuant ensuite comme si de rien 
n’était, je ne me laisse pas recréer par 
le Seigneur. Seulement deux couches 

de vernis et nous croyons que l’his-
toire se termine ! Non ! Mes péchés, 
avec un nom et un prénom : moi j’ai 
fait ceci, cela, et j’ai honte dans mon 
cœur ! Et j’ouvre le cœur : “Seigneur, 
recrée-moi! " Et ainsi nous aurons le 
courage d’avancer avec une vraie foi, 
vers Noël.» 
 
Toujours nous «cherchons à cacher la 
gravité de nos péchés»,  
 
Aujourd’hui le Seigneur nous de-
mande : "Courage ! Donne-moi tes 
péchés et je ferai de toi un homme 
neuf !" 
 
Que le Seigneur nous donne la foi 
pour croire à cela ! » 
 

5 décembre 2016 

Nous libérer de nos 
résistances à la grâce 
 
«Chacun de nous a son propre style de 
résistance cachée à la grâce mais il 
faut le trouver et le mettre devant le 
Seigneur, afin qu’Il nous purifie. 
Quand il y a des résistances c’est le 
diable qui les sème, pour que le Sei-
gneur n’aille pas de l’avant. 
 
Il ne suffit pas de dire «Seigneur, Sei-
gneur» pour entrer dans le Royaume 
des Cieux. Comme dans la Parabole 
des deux fils que le Père envoie à la 
vigne : L’un dit «non» et puis y va, 
l’autre dit «oui» et ensuite n’y va pas. 
Quand une personne se justifie conti-
nuellement, il n’y a pas la bonne odeur 
de Dieu mais la mauvaise odeur du 
Diable. Le chrétien n’a pas besoin de 
se justifier, car il a été justifié par 
Dieu. Je ne dois donc pas chercher à 
justifier ma position pour ne pas suivre 
ce que le Seigneur m’indique.  
 
Nous devons faire tomber les résistan-
ces, pour que la grâce aille de l’avant. 
La résistance en effet cherche toujours 
à ne pas nous laisser porter en avant 
par le Seigneur, parce que là où il y a 
le Seigneur, il y aura une Croix. 
Quand il y a des résistances, il ne faut 

donc pas avoir peur, mais il faut de-
mander l’aide au Seigneur en se recon-
naissant pécheurs. 
 
Regarde, Seigneur, je cherche à faire 
ceci pour ne pas laisser entrer ta pa-
role, avec ta grande force, porte-moi 
secours. Que ta grâce puisse vaincre 
les résistances du péché. Les résistan-
ces sont toujours un fruit du péché 
originel que nous portons. C’est mau-

vais d’avoir des résistances ? Non ! Ce 
qui est mauvais, c’est de les prendre 
pour se défendre de la grâce du Sei-
gneur. Avoir des résistances est nor-
mal, c’est dire "Je suis pécheur, aide-
moi, Seigneur".  
Préparons-nous avec cette réflexion 
pour Noël»  
 

1er décembre 2016 



 

Le Pape François nous parle 
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Jean, modèle 
de vérité 
et de radicalité 
 
« Jean-Baptiste avait le courage de 
dire des choses fortes et dures aux 
docteurs de la loi, aux prêtres. Il leur 
disait : « espèce de vipères ». Avec 
ceux qui s’approchaient pour contrô-
ler, mais jamais avec le cœur ouvert, 
il risquait sa vie, certes, mais il était 
fidèle. De même avec Hérode il di-
sait: « Adultère, tu n’as pas le droit 
de vivre ainsi ! ». Il était fidèle à la 
vérité.  
 
Tout autre était son attitude à l’égard 
des personnes qui lui demandaient : 
«Que devons-nous faire pour nous 
convertir ? » Il ne demandait qu’un 
petit pas parce qu’il savait qu’ensuite 
le Seigneur faisait le reste.  
 
Demandons à Jean la grâce du cou-
rage apostolique de dire toujours les 
choses avec vérité, avec de l’amour, 

de recevoir les gens avec le peu 
qu’ils peuvent donner.  
 
Que le grand Jean-Baptiste, nous 

aide sur cette voie, sur les traces 
du Seigneur.» 

15 décembre 2016 

Notre « oui » à Dieu est-il 
un oui à moitié ou entier ?  
 
« Le livre de la Genèse nous montre le ‘non’ des origines, 
lorsque l’homme  a voulu n’en faire qu’à sa tête, en choisis-
sant de se suffire à lui-même. Cette attitude le conduit au 
péché et le coupe de la communion avec Dieu. Dieu n’a-
bandonne pourtant pas l’homme au mal ; il le cherche et lui 
pose la question : « Où es-tu ? ». Face à ce « non des origi-
nes », le passage de l’Évangile nous montre le « oui le plus 
important de l’Histoire », celui de l’humble jeune fille de 
Nazareth, Marie. Sa disponibilité et son abandon rendent 
possible l’incarnation du Fils de Dieu. Jésus se fait l’un de 
nous, en toute chose, excepté le péché ». Et c’est pour cela 
qu’il a choisi Marie, la toute pure, l’immaculée, la créature 
en qui le péché ne trouve aucun espace. Son « oui » humble 
et fidèle guérit la désobéissance originelle et renverse l’é-
goïsme du péché. Parfois, nous sommes experts des ‘oui à 
moitié’, nous excellons à faire semblant de ne pas compren-
dre la volonté de Dieu ». Mais plutôt que de dire « non », 
nous disons à Dieu « oui, mais... pas aujourd’hui. Demain 
je serai meilleur, je prierai, je ferai du bien ». Or, en agis-
sant ainsi, nous fermons la porte au bien, et le mal profite 
de ces oui manqués. 
 
En revanche, chaque « oui » donne naissance à une histoire 

de salut, nouvelle et originale, avec Dieu, et particulière-
ment en ce temps de l’Avent, où Dieu désire nous visiter 
et attend notre 'oui'. » 
 

Angélus du 8 décembre 2016 
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Détente 

Mots croisés, à vos crayons ! 

1 – habitant de l’Est – Age critique 
2 – pesé avant chaque décision – centre de recherche - obs-
tacle ou imprévu. 
3 – Duc de Reggio sous la Révolution  française – chou 
frisé 
4 – dans les notices bibliographiques renvoyant à une réfé-
rence d'un dictionnaire - Mollusques gastropodes à co-
quille globuleuse 
5 –  Prime minister adress – sacré  repas 
6 – on en fait des chaises 
7 – votant les lois à l’Assemblée nationale 
8 – monnaie romaine – bouteille ventrue 
9 – casiers coulissants – Devos voulait y passer ses vacan-
ces 
10 – transmetteur électronique – bon pied, bon œil (surtout 
bon œil) 
11 – dissimulation - officier d’active des écoles de services 
12 – gros titre – du 1er groupe – petites criques 

A – propagation de la foi – petit cours d’eau 
B – femelles qui hurlent – le Zélote 
C – azimut 180° - baignoire à crocodiles – numéro du paon 
D – mélodie – poème lyrique 
E – oiseau échassier ardéidé 
F – objet de conflit à Constantinople aux VIII et IX siècle - 
sommeiller 
G – comprenons 
H – quotidien régional basé à Tours – note de musique - 
question difficile à résoudre en note de bas de page 
I – sport de glisse - Espèce de canidé africain à longues 
oreilles 
J – adénosine triphosphate – fruit exotique 
K – Sous-préfecture du Jura – La Moselle en 1871 
L – as le front - dix in English - Police politique 

 

  A B C D E F G H I J K L 

1                         

2                         

3                         

4                         

5                         

6                         

7                         

8                         

9                         

10                         

11                         

12                         

Solutions : 1. alsacien-ado 2. pour-cnrs-os 3. oudinot-kale 4 . sv-
nerites 5. ten-cene 6. osier 7. adoptant 8. as-bonb onne 9. tiroirs-caen 
10. modem-lynx 11. rouerie-oaes 12. une-er-anses 

A.apostolat-ru B. louves-simon C. sud-nil-roue D. a ria-ode E. cra-
bière F. icône-dormir G. entendons H. nr-re-pb I. s ki-otocyon J. atp-
ananas K. dole-annexee L. oses-ten-ss 



 

Zoom 

Annonces 
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Cette année encore, la crèche de 
Saint Pierre de Colombier attirera à 
coup sûr petits et grands. De plus en 
plus belle, sa conception est le fruit 
d’une longue réflexion de la part de 
son créateur, aidé par d’autres artis-
tes non moins talentueux. 
 
En effet, comme le veut une tradi-
tion maintenant bien établie dans la 
vallée de la Bourges, la crèche s’en-
richit chaque année d’un nouvel élé-
ment. Le visiteur admirera dans la 
nouvelle édition de la crèche colom-
biéroise un apport aussi original que 
réussi : une imposante maison de 
style provençal, s’harmonisant à 
merveille avec l’ensemble des san-
tons (cf. photo page 12). Nul doute 
que tant de beauté ravira l’Enfant 
Jésus et, avec lui, tout ceux qui vien-
dront le visiter et se recueillir auprès 

de lui. Aller à la crèche, c’est re-
nouer avec le meilleur de nos tradi-
tions, c’est retrouver ses racines.  

Aussi, n’hésitons pas à pousser la 
porte de l’église du village et en-
trons dans la féérie de Noël. 

Venons tous à la Crèche !  

Pour plus d’informations: 

 

www.fmnd.org 

 
 

Marche en raquettes : 
Dans les Alpes 

(pour les jeunes de 17 à 35 ans) 
 

Du 19 au 24 février 2017 

Marche en raquettes 

 
 

Le dimanche 22 janvier 2017 
 

Programme (avec la Famille Missionnaire 
de Notre Dame) 
 

• 12h 30 : Messe du dimanche à la basili-
que ND du Perpétuel Secours 
(Métro Père Lachaise - Lignes 2 et 3) 

 

• Puis marche pour la vie. 

Prière pour la vie 



 

 
Pour le respect de toute vie. 
Pour l’unité des chrétiens. 
Pour la paix et les Chrétiens persécutés. 
Pour les vocations. 
Pour le Saint Père et à ses intentions.  

Quelques intentions 
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Vie chrétienne et missionnaire 

 
 

Être un facteur d’unité au sein de sa famille 
(Semaine pour l’unité des chrétiens du 18 au 25 janvier) 

L’effort du mois 

 
 

« Seigneur, 
voici que la paix n'est plus 

promise mais envoyée. 
Un petit enfant nous est donné. 

En Lui habite la plénitude de la divinité. 
Quelle grande preuve 

de ton amour tu nous donnes, 
en ajoutant à l'humanité  

le nom de Dieu ! » 
 

Saint Bernard de Clairvaux 

La prière du mois 

Crèche de 
Saint Pierre 

de Colombier 
2016-2017 

 
 

1er Janvier : Marie Mère de Dieu 
7 Janvier : St Lucien d’Antioche 
8 Janvier : Épiphanie du Seigneur 
9 Janvier : Baptême du Seigneur 
17 Janvier : St Antoine du désert 
18-25 janvier : semaine de prière 
pour l’unité des Chrétiens 
21 Janvier : Ste Agnès 
24 Janvier : St François de Sales 
25 Janvier : Conversion de st Paul 
26 Janvier : Sts Timothée et Tite 
28 Janvier : St Thomas d’Aquin 
31 Janvier : St Jean Bosco 

Les dates 

 
 
« Le fait que Dieu se fasse petit enfant, afin que nous puis-
sions l’aimer, afin que nous osions l’aimer, et que, comme 
un petit enfant, il se mette avec confiance entre nos mains, 
nous émeut toujours de nouveau. »  

 
Benoît XVI 

La phrase du mois 

 
 

En ce début d’année, souhaiter une sainte année 
à des personnes seules.  

  
Partagez vos expériences et témoignages : inaltum@fmnd.org (In Altum, 
Famille Missionnaire de Notre Dame, 07 450 St Pierre de Colombier) 

Le défi missionnaire 


